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Nous attirons votre attention sur 

l'esprit de notre association. Son 

objectif premier est de permettre 

aux PMR l'acc¯s ¨ la nature en 

organisant des promenades en 

jo±lette avec des accompagnateurs 

exp®riment®s. L'organisation du 

transport des PMR pour se pr®sen-

ter au point de d®part de lôactivit® et 

l'assistance m®dicale si des soins 

infirmiers sont n®cessaires, incom-

bent aux PMR elles-m°mes. Lôint®-

gration se r®alise par un ®change 

entre PMR et personnes valides et 

tout accompagnateur actif et/ou pas-

sif est toujours le bienvenu.  

 

Notre A. S. B. L. est ¨ l'®coute de 

toute suggestion et critique cons-

tructive pour en pr®server l'harmo-

nie, la faire ®voluer et satisfaire tous 

ses membres. 

 

CotisationCotisationCotisation   elle comprend la coti-

sation f®d®rale, l'assurance indivi-

duelle, l'envoi du bulletin trimestriel 

et la participation aux activit®s du 

calendrier annuel (hormis les frais 

de g´te):   

Personne ¨ Mobilit® R®duite et sa 

      famille : 25 ú (obligatoire). 

Accompagnateur Actif ou Accom- 

pagnateur Sympathisant : 10  ú 

(facultative) 

 

Compte bancaire :  

IBAN : BE28 1420 6680 3420  

BIC : GEBABEBB 

Ouvert au nom de: 

ASBL HANDI-RANDO   

5020 CHAMPION 

 

Secr®tariat :  

Guy Tocquin   

Rue du Faux, 19 ï 5620 Florennes  

082/68 82 96 - 0498/26 40 88 

guy@handi-rando.com   

 

 

Remerciements: 

La parution de ce bulletin ainsi que 

les activit®s qui y sont pr®sent®es 

sont rendues possibles gr©ce aux 

aides re­ues par les institutions 

suivantes que nous remercions tr¯s 

sinc¯rement en votre nom ¨ tous : 
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EDITORIAL  

 

 

 

 

Cher(e)s ami(e)s, 

 

Cette saison fut riche en randonn®es toutes aussi diversifi®es les unes que les autres.  Mo-

ments de rencontres, de partages, dô®changesé.  

La p®riode de vacances est termin®e pour certain(e)s, peut-°tre que dôautres sont toujours 

en vill®giature, partis vers des horizons proches ou lointains.  Ces vacances sont syno-

nymes de d®paysement, que ce soit en groupe ou m°me seul ;  dans une autre r®gion de 

Belgique ou dans un pays ®tranger ; elles sont pr®par®es avec minutie avec des objectifs 

parfois bien particuliers.  Certaines personnes recherchent le soleil, dôautres partent ar-

penter des massifs montagneux, dôautres encore en profitent pour r®aliser des d®fisé.  

Chacun y trouve son compte et revient plein de lueurs dans les yeux, plein de souvenirs 

en t°te.  Chacun raconte aux proches ses aventures, montre les photos, et sô®merveille 

encore de ce bon temps pass®.   

Les activit®s que nous faisons, les ®v®nements auxquels nous assistons sont faits de ren-

contres, et parfois nous d®couvrons chez lôautre des ç qualit®s è insoup­onn®es, gardons 

en nous ces moments si pr®cieux. 

Chaque nouvelle personne que nous rencontrons a une richesse incroyable, pour exemple 

je citerai celui dôune personne rencontr®e r®cemment qui môa partag® sa passion, celle-ci 

se lisait dans ses yeux, ce temps pass® avec elle restera un souvenir inoubliable.   

Osons donc la rencontre avec lôautre ! 

Et je vous en souhaite beaucoup ! 

Au plaisir de vous retrouveré. 

 

 

                                                                                                                     

                    Fabienne BAUDHUIN, 

                           pr®sidente. 
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LE COIN DES POETES  

 

«  Château imaginaire  »  

 

  

Dans ton ®crin de r°ve 

Toi tu ®treins le ciel 

Quand s'absentent nos ailes 

Corps fig®s sur la gr¯ve 

 

Ah! R°ver, s'envoler 

Albatros, hirondelle 

 Se laisser d®river 

Fluide, immat®riel 

 

S'absenter du r®el 

Quand le sol se fait lourd 

Que la vie nous morcelle 

Que  s'en brise le cours 

 

Ce manque qui nous enserre 

Vide au corps, indicible, 

O½ s' engouffre l'amer 

Noyant tous les possibles 

 

Vide au coeur, et ce cri 

Cette col¯re qui  gronde 

Qui s'ils n'®taient circonscrits, 

Embraseraient  le monde 

 

S'®chapper, s'oublier 

Laisser s'ouvrir le r°ve 

Pour un temps s'arr°ter 

S'inventer une tr°ve 

 

Comme une parenth¯se 

Entre avant et apr¯s 

Oublier ce qui l¯se 

S'imaginer l®ger 

 

Tel un entre-deux 

Un rempart au souffrir 

S'effacer silencieux 

Comme la mer se retire 

 

Tout ¨ red®finir 

Et sa place et son °tre 

Retrouver le d®sir 

Accepter, pour rena´tre 

 

Ne plus fuir, oser enfin 

Loin des rives sinueuses 

R®®crire son destin 

En lettres lumineuses 

 

Que s'®vanouissent les peurs  

Tout redevient possible 

Que s'entrouvrent les coeurs 

Et tout est accessible 

 

On reprend les chemins 

Et de l'autre et du monde 

O½ l'Avenir enfin 

Et la Vie é se confondent.    

          

    K.G. 

                                            

Jôavance lentement 

Sous un soleil ®crasant 

Mes pieds, plus lourds ¨ chaque pas, 

Sôenfoncent inlassablement 

Dans le sable liquide. 

Et je ne vois que des champs couverts de neige 

Que des dimanches matins heureux 

Dans mes montagnes fraiches et splendides. 

La vielle dame môavait dit un jour 

Que le bonheur est dans le mouvement 

Dans la fluidit® entre deux ®tapes, deux ®tats 

Et nulle part ailleurs. 

Devant moi, toujours, mon enfance 

Lôair charg® de sel, port® par le vent 

Ces milliers dô®tincelles dans lôeau 

Ces milliers de pens®es insaisissables 

Et le son des galets brass®s par les vagues 

Qui me bercera jusquô¨ lôinfini. 

Jules DelavigneðEquilibre fuyant 

 

La nature est tout ce qu'on voit,  

Tout ce qu'on veut, tout ce qu'on aime,  

Tout ce qu'on sait, tout ce qu'on croit,  

Tout ce que l'on sent en soi-m°me. 

 

Elle est belle pour qui la voit,  

Elle est bonne ¨ celui qui l'aime,  

Elle est juste quand on y croit  

Et qu'on la respecte en soi-m°me. 

 

Regarde le ciel, il te voit,  

Embrasse la terre, elle t'aime.  

La v®rit® c'est ce qu'on croit  

En la nature c'est toi-m°me. 

 

Georges Sand: A Aurore. 
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VOCABULAIRE  

 

LE SAVIEZ -VOUS ?  

La croix et la banni¯re 
                                 

Cette expression, sous une forme 

un peu diff®rente, est attest®e d¯s 

le XVe si¯cle, issue de l'italien. 

A cette ®poque, la religion ®tait 

omnipr®sente, dans toutes les ac-

tivit®s et ¨ tous les niveaux de la 

soci®t®. 

La croix, repr®sentant celle du 

Christ, ®tait donc obligatoirement 

brandie en t°te de toutes les pro-

cessions, qu'il s'agisse des reli-

gieuses accompagnant des re-

liques diverses ou organis®es 

pour des ®v¯nements particuliers, 

ou bien de celles destin®es ¨ ac-

compagner l'arriv®e d'un notable 

dans la ville. 

Dans ces diff®rentes processions, 

on portait aussi des ®tendards ou 

des banni¯res diverses, que ce 

soit celle de la Vierge, de la pa-

roisse, d'une confr®rie, du notable 

en d®placement ou de celui le re-

cevant. 

Mais l'organisation de ces proces-

sions n'®tait pas facile, para´t-il. 

Les formalit®s, les r¯gles ¨ suivre, 

le respect de l'importance des 

participants, qu'elle soit honori-

fique ou hi®rarchique, transfor-

mait parfois leur pr®paration en 

de v®ritables casse-t°tes. 

Ce qui explique le sens de 

"grandes complications". 

 

 

 

 

 

 

 

A bon entendeur, salut! 

 

C 
ette expression qui date 

du XVIIe si¯cle est en 

g®n®ral une menace, un 

avertissement plus ou moins 

voil®. 

 

Qu'est-ce que ce mot 

'entendeur'? 

Celui qui mange n'est-il pas un 

mangeur, celui qui marche un 

marcheur et celui qui r©le un r©-

leur ? Eh bien un 'entendeur', 

mot qui n'est plus maintenant 

employ® que dans cette expres-

sion, c'est quelqu'un qui entend. 

Mais ici, le verbe 'entendre' doit 

°tre compris comme il ®tait aussi 

employ® autrefois pour signifier 

'comprendre', comme dans les 

anciennes locutions "entendre ¨ 

demi-mot" ou "entendre la plai-

santerie". 

 

Quant au 'salut', il ne s'agit pas 

du tout d'une salutation, mais du 

fait d'®chapper ¨ un danger ou ¨  

une souffrance. 

Autrement dit, "celui qui a bien 

compris trouvera son salut". 

Battre son plein 

 

V 
ous trouverez des gens 

qui se croient bien in-

form®s pour vous dire 

que ç son è est un nom synonyme 

de bruit, et plein un adjectif, 

parce qu'on fait la comparaison 

avec un tambour qui rend un son 

plein ou un sonneur de cloche qui 

ç bat son plein è. D'o½ l'obliga-

tion de dire que les f°tes battent 

son plein. Ce nôest pas correct. 

 

L'origine de l'expression, pour 

une fois, est parfaitement con-

nue : elle vient du vocabulaire 

des gens de mer qui disent que la 

mar®e bat son plein (son apog®e, 

son maximum) quand elle est ¨ 

son niveau le plus ®lev® avant de 

redescendre : son, possessif et 

plein, nom commun. On doit 

donc bien dire les f°tes battent 

leur plein. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

              expressio.fr 
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COLLABORATION  

Printemps 2016 

Asbl Les Sentiers de GR 

Introduction  

O 
n ne parlera jamais 

assez de l'accessibilit® 

dans les villes et lieux 

publics. C'est ®videmment une 

priorit® dans la vie de tous les 

jours. 

Il y a cependant, dans le do-

maine des loisirs, d'autres aspi-

rations ®l®mentaires que toute 

personne  doit pouvoir satisfaire: 

se promener en for°t ou en mon-

tagne, partir ¨ la d®couverte de 

la nature, rechercher le contact 

avec une vie spontan®e et pure.  

Pour les personnes ¨ mobilit® 

r®duite  et, en particulier, pour 

celles qui n'ont pas toujours con-

nu des limites, ce d®sir n'est pas 

®vident ¨ r®aliser. Cela fait trop 

souvent partie du domaine du  

r°ve ! 

Lôasbl Handi-Rando  

En cr®ant l'association Handi-

Rando en 2001, nous avons vou-

lu r®pondre ¨ ce challenge par 

diff®rents moyens selon que la 

personne ¨ mobilit® r®duite est 

d®sireuse d'une certaine autono-

mie ou non, quitte ¨ limiter son 

rayon  de promenade. 

Dans ce cas, la carte adapt®e 

jointe ¨ un descriptif d®taill® 

d'un site naturel int®ressant lui 

permettra de partir ¨ sa d®cou-

verte en connaissant l'accessibi-

lit® de ce site c'est- -̈dire la quali-

t® de ses chemins, les obstacles ¨ 

®viter tels que passages ¨ gu®, 

escaliers, pentes, d®vers ... mais 

aussi l'existence de bancs, abris, 

points d'int®r°t et les possibilit®s 

d'observation dans la for°t 

(densit® de la v®g®tation).  

 Avec la Division Nature et Fo-

r°ts de la R®gion Wallonne, nous 

reconnaissons des sites naturels 

accessibles aux voiturettes. Nous 

®tablissons des dossiers descrip-

tifs et cr®ons les cartes des sites 

retenus. Ces dossiers sont alors 

charg®s sur le site Internet de la 

çDivision Nature et For°tsè de la 

R®gion wallonne qui a encourag® 

et subsidie ce projet. Il y a actuel-

lement une soixantaine de sites 

naturels propos®s sur ce site In-

ternet (voir la r®f®rence  en bas de 

page).   

Nous publions aussi des topos de 

circuits int®ressants pour jo±lettes 

et fauteuils roulants. Nous avons 

r®cemment r®alis® deux d®pliants 

sur lôaccessibilit® du Domaine de 

Chevetogne avec cartes au 

1 :5.000 et 10:000 indicatives de 

lôaccessibilit® et disponibles au 

centre info du Domaine. 

Pour les non-voyants, nous avons 

r®alis® une dizaine de cartes tac-

tiles. Ces cartes n'ont pas le suc-

c¯s rencontr® dans les pays scan-

dinaves faute dôint®r°t des asso-

Dans le but de tou-

jours am®liorer lõac-

cessibilité  à la na-

ture pour les PMR, 

Handi_rando a pris 

contact avec lõAsbl 

sǆur «   Les Sentiers 

de Grande Randon-

née  »  

Cette recherche de 

synergie, subsidiée 

par la Région Wa-

lonne, témoigne de 

lõesprit dõouverture 

de nos associations.  

Ci - contre la présen-

tation  dõHandi-

Rando, telle que pa-

rue dans le maga-

zine des «  Sentiers 

de GR  » sous la 

plume de B. Le-

grand.  
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ciations sp®cialis®es. 

Pour ceux qui r°vent de d®cou-

vrir de plus grands espaces, les 

Ardennes, la moyenne montagne 

et les sentiers de grande randon-

n®e avec leur famille ou des 

amis, la jo±lette est certainement 

un moyen exceptionnel. Le fau-

teuil roulant ne permettant  pas ce 

type de randonn®e.  

La jo±lette est un v®hicule mono- 

roue, du type chaise ¨ porteurs ; 

deux bras avant pour tirer et deux 

bras arri¯re plus courts pour tenir 

lô®quilibre lat®ral ; amortisseur, 

frein, appui-t°te et repose-pieds 

r®glables ; la jo±lette est tr¯s con-

fortable et est con­ue pour ce 

type de randonn®e. Il faut trois ¨ 

quatre accompagnateurs pilotes 

par jo±lette pour se lancer dans 

des randonn®es çsportivesè. 

La jo±lette a ®t® lanc®e en France 

par un accompagnateur  en mon-

tagne Jo±l Claudel mais elle 

existait d®j¨ chez les P¯res 

Blancs au Congo  et dans les 

tranch®es de lôYser en 1914-

1918. 

Plusieurs associations disposent 

maintenant de la jo±lette pour 

leurs activit®s. Il y a actuelle-

ment plus de cent jo±lettes en 

Belgique. 

Le reproche qui est parfois fait ¨ 

la jo±lette est celui de la passivi-

t® du passager. Il est ®vident que 

le passager est physiquement 

passif. Par contre, l'implication 

du passager dans la lecture de 

carte et du GPS ou son partage 

de  connaissances  de la flore ou  

l'histoire des lieux travers®s sont 

tr¯s appr®ci®s au sein dôun 

groupe. 

Dôailleurs, comment °tre actif  

lorsquôon nôa tout simplement 

pas la possibilit® de faire avancer 

sa voiturette ! 

 

Les difficult®s rencontr®es :  

Faisons maintenant l'analyse des 

probl¯mes rencontr®s.  

Il faut constater que la lecture de 

carte n'a pas la cote et pas seule-

ment parmi les moins-valides! 

C'est probablement parce que la 

lecture de carte ne fait pas partie 

de l'®ducation g®n®rale dans 

notre pays. Dans les pays scandi-

naves, les sports dôorientation 

sont tr¯s populaires. 

Les personnes handicap®es sem-

blent donc pr®f®rer soit des acti-

vit®s demandant un certain enga-

gement physique (surtout chez 

les hommes), soit s'en remettre 

compl¯tement aux valides.  

C'est ce qui fait le succ¯s de la 

jo±lette en particulier aupr¯s des  

personnes handicap®es. Actuelle-

ment, deux tiers des personnes 

membres de l' ASBL Handi-

Rando sont des femmes.  

Pour les activit®s en terrain mon-

tagneux, les accompagnateurs 

b®n®voles doivent avoir de bons 

bras et de bonnes jambes.  Ce 

nôest pas lôapanage unique des 

hommes, les randonneuses sont 

tr¯s appr®ci®es tant pendant la 

randonn®e qu'au g´te d'®tape o½ 

leur pr®sence  est essentielle pour 

aider les  handicap®es.  

Un autre souci est de trouver des 

accompagnateurs comp®tents. 

Seuls les brevet®s accompagna-

teurs en randonn®es de niveau 

europ®en peuvent assurer la s®cu-

/ [-D 
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rit® dôun groupe de randonneurs 

int®grant les jo±lettes (c'est d'ail-

leurs inscrit dans la loi en 

France). En montagne, il faut mi-

nimum 4 accompagnateurs b®n®-

voles par jo±lette.    

En Belgique, la f®d®ration du 

sport adapt® (F®ma) impose un 

brevet® capacitaire (brevet f®d®-

ral ) pour trois jo±lettes. 

La difficult® majeure pour parti-

ciper ¨ ces activit®s est, pour les 

personnes handicap®es, le co¾t!  

Partir ¨ l'®tranger, pour certains 

avec une escorte m®dicale, et lo-

ger dans des g´tes ou h¹tels adap-

t®s cela co¾te tr¯s cher, beaucoup 

trop cher!  Seule une association 

bien structur®e peut organiser ¨ 

co¾ts raisonnables ce type de ran-

donn®es. 

Mais ne soyons pas pessimistes 

puisque c'est principalement 

gr©ce ¨ de g®n®reux sponsors que 

nous pouvons maintenant mettre 

27 jo±lettes ¨ la disposition de 

nos membres. Et nos r®alisations 

ne sont pas tristes. 

En 15 ans, notre association a 

parcouru des sentiers des plus 

sportifs de Belgique, du Grand 

Duch® de Luxembourg, des 

Vosges, du Jura, du Morvan, du 

Vercors, de la Baie de Somme, 

du Pas de Calaisé 

Cela repr®sente, en moyenne, en-

viron 200 sorties/jo±lette par an-

n®e. Et sachant quôil faut 3 ¨ 4 

accompagnateurs par jo±lette, 

nous devons faire appel ¨ 

quelques 550 volontaires chaque 

ann®e pour les piloter. 

A titre dôexemple, en juin 2006, 

nous avons organis® pour neuf 

associations diff®rentes un grand 

rallye de 32 jo±lettes ¨ Namur 

mani¯re de prouver que le tou-

risme est accessible ¨ tous ; au 

programme de ce week-end : 

visite de la citadelle, de lô®glise 

Saint-Loup, logement en au-

berge de jeunesse, remont®e de 

la Meuse en bateau mouche, 

mont®e et visite des ruines de 

Poilvache. 

Nous organisons de Mars ¨ No-

vembre, 2 sorties dôun jour par 

mois ou week-end ou en s®jour 

dôune semaine ¨ lô®tranger 

(moyenne montagne ou mer). 

Chaque sortie compte de 7 ¨ 12 

jo±lettes.  

Nous faisons des d®monstrations 

et initions les pilotes dôautres 

associations  ¨ lôutilisation spor-

tive de la jo±lette. 

Nos membres, notre mat®riel 

Nous comptons actuellement 

quelque 40 membres handicap®s 

et environ 100 membres accom-

pagnateurs actifs. Nous pouvons 

aussi compter sur lôaide du 

Centre P®nitentiaire Ecole de 

Marneffe qui met r®guli¯rement 

¨ notre disposition une dizaine 

de d®tenus, excellents pilotes de 

jo±lette. 

Nous poss®dons actuellement 27 

jo±lettes dont 18 dôun mod¯le 

r®cent.  

En 2014, nous avons d®velopp® 

un prototype : ç la randonette è, 

moins ch¯re et plus r®sistante 

que le mod¯le de lôusine Ferriol-

Matrat. Nous la testons dans nos 

randonn®es de 2015. 

Nos appuis 

Nous sommes particuli¯rement 

reconnaissants vis- -̈vis de dona-

teurs priv®s, de la Communaut® 

Wallonie-Bruxelles (Adeps) et de 

la Ville de Namur. 

Conclusion 

Notre association  sôest impos®e 

comme une r®f®rence en mati¯re 

dôacc¯s ¨ la nature pour les nom-

breuses personnes  ¨ mobilit® r®-

duite de Wallonie.  

Le travail r®alis® est important, 

mais celui qui reste ¨ faire lôest 

encore bien plus. 

Seule une plus grande collabora-

tion entre associations actives 

dans lôacc¯s et la d®fense des mi-

lieux naturels permettra  de pro-

gresser mieux et plus vite. 

Les moyens de d®placement et de 

communication ®voluent tr¯s 

vite : Scooters, GSM, GPS, é 

accroissent lôautonomie des per-

sonnes ¨ mobilit® r®duite. Elles 

sont donc de plus en plus int®res-

s®es par les randonn®es  adap-

t®es . 

 

  Bernard Legrand, 

        Membre fondateur, 

 Accompagnateur montagne 

europ®en 

 

 

 

Sites Internet : 

www./handi-rando.com 

www.environnement.wallonie.be/

dnf/dcnev/acces_nature/

INDEX.HTM 

www.grsentiers.org/ 
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TEMOIGNAGE  

лт ŀƻǶǘ нлмс 

Barrage de la Gileppe  

Alexandre, nouveau venu dans lôassociation, nous livre ses premi¯res impressions. 

B 
onjour, je môappelle 

Alexandre Claeys et j'ai 

15ans. 

Le 07 ao¾t 2016, j'ai fait ma pre-

mi¯re randonn®e en jo±lette au  

lac de la Gileppe. 

Pour commencer, nous avons lon-

g® le grand lac, et j'®tais ¨ l'aise. 

Mais ensuite, lorsque nous 

sommes mont®s dans la for°t, Les 

pilotes de ma jo±lette ont com-

menc® ¨ avoir un peu plus dur! 

Surtout qu'il y avait de la boue, 

des feuilles et des branches. 

La roue avait de tr¯s bons amor-

tisseurs, mais il valait quand 

m°me mieux s'attendre aux 

chocs! 

 

Vers 13h, nous avons fait une 

pause dans un endroit d®gag® de 

la for°t. 

 

Ensuite, nous avons continu® la 

balade. 

Pour la descente vers le lac, ce 

n'®tait pas la belle vie non plus 

pour mes pilotes! 

Surtout que les freins faisaient 

beaucoup de bruit. 

Lorsque c'®tait de nouveau plat, 

mon papa et ma sîur Caroline 

(10 ans) ont pouss® la jo±lette 

comme des pros! 

 

Nous avons aussi fait une pause 

devant une superbe vue du lac. 

A la fin de la balade, c'®tait tour-

n®e g®n®rale de boissons. 

J'ai beaucoup aim® car c'®tait 

confortable, et c'®tait en pleine 

nature. De plus, Thierry expli-

quait quelques petites choses sur 

la nature, et Bernard est rest® 

avec moi et m'a expliqu® un tas 

de choses sur la cartographie. 

 

Merci ¨ toute l'®quipe Handi-

Rando pour cette journ®e inou-

bliable, et merci au soleil d'avoir 

®t® de la partie.  

            

          

          Alexandre.  
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IMPRESSIONS  

03 ï 08 juillet 2016 

C¹te dõOpale 

les randos furent at-

trayantes, bien dos®es, tant 

lôesprit qui les animait fut 

positif, r®solument ax® sur 

le partage, sur le ç bien 

vivre ensemble è. 

Ce joyeux groupe dôirr®-

ductibles randonneurs a 

donc dress® son camp ¨ Es-

calles, ¨ lôh¹tel du m°me 

nom, bien ®quip®, accueil-

lant, confortable et id®ale-

ment situ®, ¨ pied dôîuvre 

de ses escapades. 

Le fil rouge du programme 

®tait tout d®roul® : d®cou-

vrir la c¹te opalienne sous 

toutes ses coutures, et elles 

sont aussi nombreuses que 

surprenantes. Tant¹t vallon-

n®es, voire escarp®es, tant¹t 

au relief plus cl®ment. Les 

chemins pentus ne furent pas 

les seuls ¨ couper le souffle : 

les points de vue offerts ¨ 

chaque tournant en firent 

tout autant, peignant une jo-

lie mer turquoise, souvent 

barr®e dôun faisceau blanc : 

les falaises des c¹tes an-

glaises, ¨ un ricochet du ri-

vage fran­ais (pr®voyez 

quand m°me de lancer 

forté). 

Cette joyeuse ®quipe en go-

guette trotta plus de quarante 

kilom¯tres pendant la se-

maine, et les jo±lettes aval¯-

rent goulument plus de huit 

cents m¯tres de d®nivel®. 

H 
andi-Rando sôen 

est all®e cet ®t® 

faire bronzer ses 

jo±lettes sur la belle C¹te 

dôOpale, ¨ un jet de pierre 

de la fronti¯re franco-belge, 

l¨ o½ le littoral a intelligem-

ment oppos® son v®to au b®-

ton, l¨ o½ rivage rime encore 

avec paysage, l¨ o½ la nature 

est simplement rest®e elle-

m°me : sauvage, surprenan-

te, accueillante. 

Lôobjectif immuable de 

lôassociation est bien lôint®-

gration dans la joie, par le 

biais de la d®couverte-

nature. Les organisateurs 

lôont une fois de plus atteint 

en plein dans le mille, tant 
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ment plum® par une per-

sonne, timide en apparence 

mais dr¹lement d®lur®e et 

audacieuse, aussi habile au 

volant du bolide quô¨ la 

roulette. Aux derni¯res nou-

velles, les touristes anglais 

auraient regagn® leurs fa-

laises ¨ la nage et la belle 

italienne rouge roulerait des 

jours heureux sur des rives 

mosanes enchanteressesé 

 

 

 

 

 

 

Côest ainsi que furent ac-

cueillis trois ®tudiants gau-

mais dans les rangs des con-

ducteurs de jo±lette. Ai-

mables, ponctuels, char-

mants, motiv®s, sociables, ils 

remport¯rent haut la main le 

titre dôaccompagnateur ex-

pert en fin de s®jour. Mais ils 

sôillustr¯rent ®galement par 

un don sans ®quivoque de 

gentils animateurs au sein de 

leur club de vacances, nôh®-

sitant pas ¨ r®pondre de sin-

guli¯re fa­on aux taquineries 

nombreuses et vari®es dôune 

photographe locale. Celle-ci 

eut ainsi lôopportunit® de 

tester la temp®rature de lôeau 

sur la plage de Wissant, en 

tenue de ville, sous lôîil 

(tr¯s) amus® de la population 

localeéLôint®ress®e, peu 

pench®e sur la pratique du 

bain de mer, sait ¨ pr®sent 

que le maillot sôenfile 

ç avant è la ç mise ¨ 

lôeau èé 

Côest ainsi, ¨ propos de mise 

Côest dire si les troupes 

®taient motiv®es, côest dire si 

la potion magique dôHandi-

Rando est efficaceé 

Le commun lecteur pourrait 

en conclure quôun s®jour 

dôHandi-Rando se limite ¨ 

une sortie quotidienne, une 

semaine durant. Mais que 

nenni ! Ce serait sans comp-

ter sur les ressources aussi 

impr®visibles que vari®es 

des participants. 

Côest ainsi que fut d®cou-

verte lôexistence de deux es-

p¯ces de randonneurs : ceux 

qui se d®placent le jour, ap-

pel®s diurnes, mais aussi 

ceux (celle ?) qui attendent 

la nuit pour sau-

ter (tomber ?) du lit et entre-

prendre des ®chapp®es noc-

turnes non programm®es, 

entra´nant dans leur sillage 

la participation involontaire 

de lôune ou lôautre dame, 

aussi bienveillante que d®-

vou®e. 

Côest ainsi que la police lo-

cale eut ¨ intervenir dans le 

cadre de la disparition dôune 

voiture de luxe, nonchalam-

ment abandonn®e sur le par-

king par deux touristes an-

glais inconscients et impru-

dents. Ledit v®hicule aurait, 

para´t-il, servi ¨ une esca-

pade vers Deauville, o½ le 

casino aurait ®t® litt®rale-
/ [-D 



мн 


